
Vive les vacances! 
 
Vive les vacances, vraiment? Premièrement, il faut savoir que Dieu n’est jamais en vacances, 
ainsi que Jésus et le Saint-Esprit… Deuxièmement, le diable et ses hordes de démons sont en 
activité, même pendant les vacances! 
 
La puissance de Dieu, qui a créé le ciel, la terre et tout ce qui s’y trouve, qui nous a créés si 
merveilleusement, est agissante en permanence. Mais la puissance de l’ennemi opposée à 
Dieu ne se relâche pas! Comme on le sait, le malin va pouvoir s’infiltrer là où il y a des 
failles. Oh! Ce n’est pas Dieu qui n’a pas assez de puissance pour agir, mais depuis la chute, il 
y a cette confrontation, et Dieu laisse l’homme libre de choisir son camp.  
 
Il y a encore cent ans les vacances n’existaient pas. Selon les pays, ce n’est qu’entre les 
années 1930 et 1950 que l’on a commencé à parler de congés payés. De plus, l’horaire de 
travail n’était pas de quarante ou quarante-deux heures par semaine, mais au minimum de 
cinquante-cinq heures, et ceci sur six jours! Les gens étaient sous une sorte «d’esclavage 
payé».  
 
Pour ceux que cela intéresse, vous trouverez une étude historique sur les congés payés sous : 
http://www.onva.fgov.be/fr/pdf/historique_FR_2006.pdf . 
 
Aujourd’hui, nous sommes sortis de ce système pour entrer dans une autre sorte d’esclavage, 
qui est le stress au travail pour une grande partie des travailleurs, surtout les cadres. Ce stress 
se manifeste également dans tous les domaines de la vie. Les gens ne se rendent pas compte 
qu’ils sont aussi sous l’esclavage de la mode, de la consommation, du loisir et du plaisir. C’est 
la génération du : «Il faut bien profiter… J’ai bien droit à… J’ai mérité de…» De ce fait, tout 
est un dû : les périodes de congés, les loisirs, les vacances, etc. 
 
Et nous chrétiens, que faisons-nous de nos congés, de nos vacances? Comment utilisons-nous 
ce temps? 
 
Comme je l’ai mentionné au début, le Royaume de Dieu ne connaît pas la notion de vacances. 
Par contre Dieu, dans sa grande sagesse, a prévu un temps pour le travail et un temps pour le 
repos. Il a établi le sabbat, car il savait que l’homme en avait besoin. Nous lisons dans la Bible 
que nous devons travailler six jours (pas cinq) et le septième, nous devons nous reposer, 
vraiment nous reposer! (Ex. 20 : 10, 23 : 12, 31 : 15) 
 
Si nous respections réellement le sabbat un jour par semaine durant toute l’année, sans 
chercher à le remplir à tout prix d’activités, de déplacements et de loisirs, nous n’aurions peut-
être pas besoin d’autant de vacances. 
 
Mais que faisons-nous réellement de nos vacances? Est-ce que nous les prenons comme un 
temps sabbatique, comme un temps de renouvellement pour nos corps, âme et esprit? Ou est-
ce que nous ne tenons pas en place, même le septième jour? 
 
Qu’est-ce que je fais pour mon esprit? Est-ce que je profite de le régénérer, d’aller «trouver 
mon Dieu»?  
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Faisons de nos vacances un réel temps de repos, mais également de retraite, de ressourcement 
spirituel. Ceci est indispensable pour chaque chrétien. Nous devons apprendre à nous arrêter 
pour lire la Parole de Dieu, la méditer, prier et louer Dieu. 
 
Concrètement, voici ce à quoi nous pouvons nous engager : 

Sur le plan personnel : 
• Donner la dîme de nos vacances à Dieu => 1/10 de temps vraiment consacré à Dieu. 

Si l’on a vingt jours, cela fait deux jours destinés à Dieu (ou quatre demi-jours)! Cela 
pourrait s’organiser par un culte personnel qui dure tout un matin (au moins quatre 
heures)! Une autre proposition serait de se rendre à l’Eglise, de monter dans «la 
chambre haute», de trouver une salle tranquille pour lire, méditer la Parole de Dieu, 
prier, rendre grâce, intercéder et, pourquoi pas, jeûner le temps d’un ou plusieurs 
repas.  

 
• S’en tenir à un culte personnel journalier et sérieux. Le culte du dimanche n’est pas 

suffisant. Chaque croyant est appelé à creuser lui-même dans la Parole de Dieu, 
comme on creuse un puits dans le désert pour y trouver l’eau nécessaire à notre survie. 

 
Durant ce culte personnel, nous pouvons : 

 
o Lire la Parole de Dieu et la méditer. Au travers de cette Parole, Jésus veut nous 

parler personnellement. Il désire nous donner les pensées du Père, révélées par 
le Saint-Esprit. 

 
o Lire ou écouter des enseignements bibliques qui fortifient notre foi et qui nous 

édifient. On ne peut pas se donner bonne conscience en ne lisant que des livres 
«cool» de témoignages ou des romans chrétiens. Bien sûr, ils vont fortifier 
notre foi, mais lisons aussi des livres d’enseignements et d’édification. 

 
o Nous tenir aux pieds de Jésus. Cela demande de la discipline, mais c’est le seul 

moyen de mieux le connaître, de découvrir le cœur du Père et de vivre dans 
l’intimité avec Lui.  

 
• Faire le «sabbat» de ses vacances, c’est rester tranquille 1/7 de ses vacances au 

minimum. C’est arrêter de vivre comme des girouettes, de prendre tous les jours la 
voiture pour aller d’un endroit à l’autre, etc. Nos enfants aussi doivent apprendre à 
rester tranquilles à la maison et à profiter de ce qu’ils ont déjà chez eux. Nous ne 
voulons pas en faire des enfants gâtés et ne plus savoir comment satisfaire leurs désirs. 
Nous devons l’enseigner à nos plus jeunes enfants; nos adolescents et nos jeunes 
doivent le vivre et ne pas chercher sans cesse à s’activer et à aller se divertir ici ou là. 

Sur le plan familial : 
• Faire un culte par semaine. 
• Tous les jours, prendre du temps en famille, que l’on soit à la maison ou en vacances 

dans un autre endroit. 
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Sur le plan communautaire : 
• Visiter ou inviter des personnes seules. 
• Inviter des frères et sœurs, pas seulement pour se détendre et s’amuser, mais aussi 

pour partager des réalités spirituelles, des expériences et des sujets profonds. 
• Inviter de la famille ou des amis pour leur partager l’Evangile. 

 
Oui, il est important, comme l’a fait Elisée, de savoir réellement s’arrêter et se retirer dans la 
chambre haute… 
 

Roger Monney 
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